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Goutte durant l’enfance 
(anonyme) 

1er Janvier 2000 
 
‘’Une scanographie du cerveau raconte l’histoire!’’ 
 
Tout a commencé lorsque j’avais environ 13 ans. Ma mère, qui avait en fait de bonnes 
intentions, voulait à tout prix que je finisse l’école pour pouvoir continuer avec l’école 
secondaire. Toutefois, cela ne me convenait pas, car je désirais ardemment apprendre un 
métier. 
 
Je m’en souviens encore comme si c’était hier. Elle a commencé à pleurer et m’a 
pratiquement imploré de continuer mes études. Finalement, j’ai cédé – mais au prix d’un 
douloureux conflit de dévalorisation –c'est-à-dire, un conflit de dextérité en relation avec mes 
mains. Pourquoi? Parce que je savais qu’en continuant mes études, je n’allais plus être 
capable de pratiquer mon sport préféré, le karaté. La pensée de ne pouvoir ni apprendre un 
métier, ni pratiquer le karaté, à été un coup terrible pour moi. 
 
Mais, en décidant d’essayer et d’accepter la situation, car cela était si important pour ma 
mère, j’ai bientôt été capable de résoudre mon conflit de dévalorisation personnelle. 
Toutefois, un conflit de refugié devint actif à la place, car la nouvelle école était un internat et 
je m’y étais tellement opposé mentalement au début, que j’en avais fait une phobie. 
 
À cause de la combinaison entre le conflit (résolu) de dévalorisation personnelle et le conflit 
(actif) de refugié, j’ai fait de la goutte à 13 ans! Cela s’est manifesté par des articulations des 
doigts enflées, surtout celles de la main droite, qui étaient raides et douloureuses. À cette 
époque, la goutte chez une personne si jeune n’était pas comprise, ni expliquée. 
 
Heureusement, nous ne sommes pas allés voir un médecin à ce moment-là. Sinon, il aurait 
probablement diagnostiqué une leucémie! Mais lorsque le Dr. Hamer a vu ma scanographie 
du cerveau, sa première question a été : ‘’ Qu’est-ce que t’est arrivé quand tu étais enfant? 
Qu’est-ce que tu n’avais pas le droit de faire, ou tu n’avais plus le droit de faire?’’ 
 
Le secret ne demeure pas secret trop longtemps, lorsque l’on se pose une question si précise 
– 25 ans plus tard! 
 
L’auteur de ce témoignage désire rester anonyme; la version originale allemande est 
disponible. 
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